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L’éclipse libérale des années 1930 aux années 1970

(3e partie) |1| ; la 2e partie est parue le 5 juin sous le titre : « L’idéologie néolibérale a la peau dure ».]]

Après avoir dominé une partie de la scène historique au XIXe siècle et dans le premier tiers du XXe siècle, la pensée
libérale a connu une large période d’éclipse du milieu des années 1930 jusqu’aux années 19702.
Pourtant dans les années 1920, la toute-puissance des marchés financiers avait paru irréversible. Le krach de 1929
et la longue crise qui a suivi ont obligé les gouvernements à surveiller étroitement les activités bancaires et
financières.
Durant cette éclipse du laisser-faire, différentes variantes de politiques ont prévalu (à partir des années 1930 en
Amérique du Nord et du Sud, après la fin de la seconde guerre mondiale en Europe), mettant en pratique une forte
intervention des pouvoirs publics dans l’activité économique : les Etats-Unis sous Roosevelt avec le New Deal
(années 1930) et, trente ans plus tard, sous les administrations de J.F. Kennedy et de L.B. Johnson ; en France,
pendant le Front populaire ; en Grande-Bretagne, juste après la seconde guerre mondiale sous W. Beveridge
conseillé par J.M. Keynes puis sous différents gouvernements travaillistes ultérieurs. Il en fut de même, après la
seconde guerre mondiale, en France, en Allemagne, aux Pays-Bas, en Belgique, dans les pays scandinaves :
keynésianisme versions social-démocrate ou social-chrétienne.

Après la seconde guerre mondiale, en Europe centrale et orientale également, de larges mesures de nationalisation
des entreprises privées avaient précédé l’instauration de "démocraties populaires" et l’intégration de ces pays au
glacis soviétique. Dans un certain nombre de pays importants du Tiers Monde prévalaient les politiques
développementistes, nationalistes, voire socialistes (Chine à partir de la révolution de 1949 et Cuba à partir de 1959).

Des régimes anticommunistes du Tiers Monde, comme ceux de la Corée du Sud3 et de Taïwan, avaient réalisé de
profondes réformes agraires et avaient développé un fort secteur industriel dirigé par l’Etat. C’est largement le
"secret" du miracle économique de ces deux dragons asiatiques. Les politiques qui permettent de comprendre les
succès passés de la Corée du Sud et de Taïwan sont en opposition totale avec les recettes néolibérales. C’est loin
d’être sans importance.

L’éclipse libérale renvoie à la crise économique prolongée ouverte par le krach de Wall Street en 1929, par la victoire
du nazisme et du fascisme, puis par leur défaite sous l’action conjointe des masses (résistance armée, grèves) et
des pays alliés (Etats-Unis, URSS, Grande-Bretagne, France) ouvrant de nouveau la voie :

 à des politiques de concessions à la classe ouvrière ;
 à la montée des luttes d’émancipation des peuples dominés du Tiers Monde et à la crise des empires coloniaux ;
 aux succès relatifs des politiques d’industrialisation par substitution d’importation en Amérique latine ;
 au décollage économique de l’Inde (à partir de 1947, date de son indépendance par rapport à l’Empire

britannique), de l’Algérie après 1962 (date de son indépendance par rapport à la France) jusqu’aux années 1970, de
l’Egypte de Nasser des années 1950 et 1960 ;

 aux succès économiques des pays dits socialistes (Europe centrale et orientale après la seconde guerre
mondiale et URSS depuis les années 1930).

Cette période a été caractérisée :

1) par une grande vague de mise sous contrôle public d’entreprises privées ("nationalisations") commençant en
Europe occidentale et orientale après la victoire sur le nazisme et se poursuivant dans le Tiers Monde jusqu’au
milieu des années 1970 ;
2) par la mise en place ou l’extension de systèmes de sécurité sociale dans le cadre du Welfare State ou
"Etat-Providence" (du New Deal de Roosevelt jusqu’aux politiques menées par plusieurs pays du Tiers Monde,
comme le Mexique dès la moitié des années 1930 sous Lazaro Cardenas) ;
3) le modèle fordiste impliquant un développement de la consommation de masse de biens durables dans les pays
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industrialisés ;
4) un compromis dans ces pays entre les directions dominant le mouvement ouvrier (partis et syndicats) et "leur"
classe capitaliste s’exprimant dans des accords de "paix sociale" ; le tout se déroulant dans le cadre d’une
croissance soutenue, tant dans les pays capitalistes développés que dans le Tiers Monde et les pays dits socialistes.

Le vaste mouvement politico-économique décrit plus haut a vu également un renouveau du marxisme non
dogmatique à l’échelle de la planète dans les pays capitalistes développés (les oeuvres d’Ernest Mandel, de Paul
Sweezy, de Paul Baran, d’André Gunder Frank, pour ne citer que quelques-uns) ou à Cuba après la victoire
révolutionnaire du 1er janvier 1959 (à commencer par les travaux d’Ernesto Che Guevara dans les années 1960)
ainsi qu’en Europe orientale (Kuron et Modzelewsky en Pologne dans les années 1960, Karel Kosik, Rudolf
Bahro...). Ce marxisme non dogmatique s’opposait à la dégénérescence staliniennne. Il faut relever également le
développement en Amérique latine de l’école de la dépendance s’inspirant du marxisme (Theotonio Dos Santos,
Ruy Mauro Marini, Fernando Henrique Cardoso). Enfin, les travaux de Samir Amin sur la déconnexion doivent
également être signalés.
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Post-scriptum :(Suite dans la partie 4 : « Le retour en force de l’idéologie libérale dans les années 1970 » par Eric Toussaint).
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|1| La 1ère partie de cette série « Un coup d’oeil dans le rétroviseur pour comprendre le présent » est parue le 3 juin 2009 sur le sitecadtm.org

sous le titre [[« Adam Smith est plus proche de Karl Marx que de ceux qui l’encensent aujourd’hui »-4441
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